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Francesco Della Casa

P a t r i m o i n e en elevation

Dans la competition effrenee ä laquelle se livrent
villes et metropoles mondiales, le «marketing cultu-
rel» s'est vu assigner, au nom du «Syndrome de

Bilbao»1, un röle d'attracteur majeur. En premiere
ligne, les musees et collections d'art contemporain.
Si l'on voit mieux, ces jours, ce qu'il peut advenir
de cette sorte de martingale economico-strategique,
certaines manieres de les materialiser sur un plan
architectural montrent plus d'esprit et d'elegance

que d'autres. Recemment inaugure ä Madrid, le bäti-
ment du CaixaForum de l'agence Herzog & de Meuron

appartient sans conteste aux plus reussis.

Pour en rendre compte, nous presenterons tour ä tour une

Interpretation du point de vue de sa reception (le present

texte), un entretien presentant les intentions de l'architec-

te Harry Gugger, en Charge du projet au sein de l'agence

Herzog & de Meuron (voir p. 12) et un expose de l'ingenieur

ayant concu la structure constructive (voir p. 17). Chacun de

ces textes a ete produit de maniere separee2, afin de tenter
de mettre en evidence les ecarts qui peuvent survenir entre

chacun des recits.

Le Forum de la fondation «Obra social» de la Caixa

est un centre d'expositions situe le long du Paseo del

Prado, ä proximite immediate de trois institutions de

Premier plan : la Fondation Thyssen-Bornemisza, le Musee

du Prado et la Fondation Reina Sofia. Formant ainsi une

constellation culturelle unique au monde, elles ont pour

caracteristique commune d'avoir, ä des epoques diffe-

rentes, ete installees dans des bätiments qui, ä l'origine,
n'etaient absolument pas appropries pour recevoir un tel

Programme. II est donc souvent revenu aux architectes de

resoudre cette difficulte, ce que tant Jean Nouvel - Reina

Sofia -, Rafael Moneo - extension du Prado - ou Herzog

Syndrome du miracle economique qui a suivi l'erection du Musee

Guggenheim de Frank 0 Gehrya Bilbao
Le present texte, notamment, fait suite a deux visites du chantier
avant l'inauguration. II est donc par nature partiel et anterieur a

l'entretien mene avec l'architecte Harry Gugger.

& de Meuron - CaixaForum - reussirent avec un brio plus

ou moins comparable

Niveaux d'interpretation
C'est ce dernier projet qui, ä la fois, devait affronter la täche

la plus difficile mais parvient ä lui donner la reponse la plus

convaincante. Le bätiment ä reconvertir etait une ancienne

centrale electrique - la «Central electrica del Mediodia»,
construite en briques de terre cuite -, ceuvre de l'architecte

catalan Josep Puig y Cadafalch (l'une des figures de la periode

«Art nouveau ») datant de 1911 et classee ä l'inventaire des

monuments historiques. Elle se trouvait en retrait du Paseo

del Prado, en deuxieme rideau de constructions, derriere une

Station Service. De plus, le volume bäti existant correspondait
ä peine ä la moitie de celui du Programme requis.

II fallait donc, avec les restrictions imposees par la conser-

vation des monuments, parvenir ä inserer un Programme
surdimensionne tout en reussissant ä lui donner une visibilite

urbaine compatible avec les ambitions du mecene. A ces trois

problemes, les architectes et les ingenieurs sont parvenus
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Fig. 1: La Central electrica del Mediodia dans son contexte urbain, avant I'Intervention

Fig 2 Jeux de matiere sur l'enveloppe, entre l'ajoute et les interventions passees
successives sur la substance conservee (Photo Keystone /AP/ Paul White)

ä donner une Solution formelle unique, que l'on pourrait
neanmoins decrire comme une Interpretation semantique ä

plusieurs niveaux d'un meme terme: l'elevation.

Le premier sens, usite dans la pratique, est celui de surele-

vation: il s'agit d'ajouter un ou plusieurs niveaux ä un bäti-

ment existant. Ici, eile est realisee de maniere radicale, en

completant un volume en double nef ä deux pans pour obte-

nir un parallelepipede decoupe de maniere analogue ä celle

des edifices de logement voisins de la parcelle. Mais cette

radicalite est balancee par la subtilite de la materialisation.

Des panneaux en acier corten qui permettent ä la fois d'eta-

blir une relation - chromatique et granulometrique - avec la

terre cuite de l'edifice existant et d'evoquer par connotation

sa vocation industrielle passee. Dans la partie sommitale, ils

_

sont ajoures en claustra, pour signaler les espaces ouverts

sur le ciel en toiture.

Le second sens, celui de levitation, nous entraine dans le

champ du fantastique. Cette effet de levitation est obtenu

gräce ä un tour de force structurel, qui est detaille en page
17. II est particulierement spectaculaire depuis le passage

situe ä Karriere, du cöte de la calle de la Alameda. Le passant

chemine dans une ruelle etroite, qui lui fait percevoir l'edifice

dans toute sa massivite alors qu'ä ses pieds, il ne voit qu'une
fissure de quelques centimetres. Impossible pour lui, de lä oü

il se trouve, de voir l'artifice structurel, ce qui rend son effet

litteralement magique (voir fig. 1,p. 12).

Un troisieme sens peut etre donne avec l'idee d'abs-

traction, comme extraction du sens. La forme bätie de la

centrale, enchässee dans la facade comme une relique, ou

comme un fantöme, est fortement connotee par sa fonc-

tion passee. Aussi simplement qu'un dessin d'enfant. Alors

que percu dans son ensemble, en clignant un peu des yeux,
le CaixaForum apparait comme un prisme flottant en l'air.

Comme dans un conte pour enfants...

Enfin, un quatrieme sens est donne par les codes de

representation graphique de l'architecture, oü l'elevation

correspond au dessin de la facade. Aux occultations des

ouvertures de la partie ancienne, effectues anterieurement

au projet, repond la planeite de l'ajout, pose en affleure-

ment. L'ensemble ramene la perception visuelle sur un seul

plan, dans lequel les fines extrusions dans les plaques d'acier

corten repondent ä l'echelle des joints entre les briques.

Raccordement urbain
II restait ä raccorder le bätiment au Paseo del Prado, ce

qui tut fait en convaincant le maitre de l'ouvrage de racheter

la parcelle intercalaire sur laquelle se trouvait une Stationservice.

En demolissant celle-ci, on parvenait ä creer une

petite place, semblable ä Celles que l'on rencontre plus haut

sur l'avenue, la plus remarquable etant celle qui permet d'y

rattacher le siege du parlement, « las Cortes».

Mais, ce faisant, demeurait un pignon aveugle sur l'im-

meuble attenant ä la station-service. Les architectes ont atte-

nue cet inconvenient en confiant ä l'architecte Patrick Blanc

la realisation d'un jardin vertical en mosa'iculture, dont la

couleur verte etablit un contraste chromatique avec le

bätiment du CaixaForum. Certes pragmatique, cette Solution est

sans doute l'aspect le moins convaincant de l'operation. A la

fois «Camouflage» et signal urbain un peu criard destine ä

attirer l'attention du chaland qui remonte le Paseo del Prado,

eile n'a pas le meme degre de raffinement que celui du

bätiment dont eile Signale la presence. Par son architecture en
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Fig. 3 ä 5: Plans du rez-de-chaussee, des niveaux + 1 et +4

Fig 6 ä 8: Coupes
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Fig 12: CaixaForum, maquette du projet

(Sauf mention, tous les documents illustrant cet article ont
ete fournis par l'agence Herzog & de Meuron)

Suspension, celui-ci aurait peut-etre eu encore davantage de

capacite ä intriguer, en surgissant comme une «folie» archi-

tecturale enigmatique que l'on decouvrirait par hasard, en

tournant la tete.

La question patrimoniale
L'une des questions fondamentales posees par ce projet,

de maniere polemique, a trait ä la conservation du patri-

moine. Dans un premier temps, l'enveloppe et la Volumetrie

devaient etre maintenues telles quelles, alors que les parti-

tions interieures pouvaient etre librement modifiees. Apres

l'elaboration de l'avant-projet, la commission des

monuments, convaincue par la proposition, a accepte de modifier
la categorie de classement, ce qui impliquait de ne conserver

que l'enveloppe en l'etat.

On pourrait critiquer le fait que la commission ait dissocie

ainsi enveloppe et volume. Mais alors, la machinerie servant

ä la production d'energie aurait au prealable du recevoir une

mesure de sauvegarde identique, etant davantage porteuse
de memoire de la fonction anterieure du bätiment que son

enveloppe. Des lors, plus que la fonction, c'est la tradition

constructive en briques de terre cuite qui semble avoir ete

consideree comme digne de protection.

Le principe du projet emphatise - par l'effet de levitation -
et souligne - par l'effet d'encadrement - la presence de la

partie conservee. Mais cette mise en evidence est balancee

par une prise de position: gommer la Volumetrie de l'an-

cienne centrale electrique pour retablir la regle de continuite

du tissu urbain, de caractere residentiel.

A l'echelle du detail, la dialectique entre parties anciennes

et nouvelles est parfaitement virtuose : le leger decalage, par

exemple, d'une Ouvertüre avec la trame des anciennes fene-

tres; le mince bandeau metallique qui donne la premiere

assise des parois de brique; ou le rapport chromatique, gra-

nulometrique et d'echelle etabli entre les materiaux, anciens

et nouveaux.

Au risque de soulever la polemique, ce projet nous appa-

rait assumer pleinement la voie du relativisme defendue par

l'un des principaux theoriciens de la restauration du patrimoi-

ne, Camillo Boito3: pour lui, la complexite de l'intervention

sur les monuments historiques rend le probleme insoluble, le

restaurateur doit savoir «faire des choix».

Francesco Della Casa

3 Camillo Boito, Conserver ou restaurer - Les dilemmes du patrimoine,
traduction frangaise de Jean-Marc Mandosio, presentee par Frangoise
Choay, Les editions de l'imprimeur, 2000
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